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"Tais-toi et pardonne !" STOP !!!!!! 
- Ivan Carluer

Ivan Carluer  •  2 février 2025  •  Épreuves  •  2 Samuel 13:19, 2 Samuel 15:3

DA N S  C E  M E S S AG E

Ce message traite d'une réalité douloureuse et souvent tue dans les milieux religieux : les 
violences sexuelles, notamment intrafamiliales, et la manière dont elles sont abordées dans 
les églises.

Ivan Carluer confronte directement le faux conseil répandu de « tais-toi et pardonne », qui 
impose aux victimes un silence destructeur et un pardon prématuré, sans justice ni 
reconnaissance. Il montre que ce silence est une double peine pour la victime, qui non 
seulement souffre de l'agression, mais endure aussi l'isolement et la non-reconnaissance de 
sa douleur. Le message s’appuie sur l’histoire biblique de Tamar, victime de viol par son demi-
frère Amnon, et sur la réaction défaillante de son père David, pour illustrer comment le 
silence et l’absence de justice peuvent engendrer des conséquences dramatiques, y compris 
la violence et la haine non résolues.

Ivan distingue clairement le pardon, qui est un chemin personnel et long de guérison 
intérieure, de la justice, qui doit être portée par la société et les institutions compétentes. Il 
insiste sur le rôle crucial des témoins et des proches : ils ne doivent pas encourager le 
silence ni se contenter d’un pardon superficiel, mais accompagner la victime vers la justice, 
en respectant son rythme et en évitant de la juger ou de la stigmatiser. La parole de Maître 
Isabelle Steyer, avocate spécialisée dans la défense des victimes, complète ce message en 
expliquant les réalités juridiques, les difficultés à faire reconnaître les faits, et l’importance 
d’un accompagnement professionnel pour que la victime puisse être entendue et protégée.

Ensemble, ils dénoncent les théologies erronées qui ont servi à protéger les agresseurs au 
détriment des victimes, et appellent à une prise de conscience collective pour briser les 
tabous, soutenir les victimes et faire émerger la vérité, même si cela implique de mettre en 
lumière des réalités douloureuses au sein des familles et des églises. Ce message s’adresse 
à ceux qui ont été victimes, à ceux qui les entourent, et à toute communauté chrétienne 
confrontée à ces enjeux, en proposant une posture claire : ne pas se taire, ne pas laisser 
l’impunité régner, mais accompagner vers la justice tout en respectant le chemin personnel 
du pardon.
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P L A N  D É TA I L L É

01 — Le silence imposé aux victimes : une double peine destructrice

Ivan Carluer commence par raconter l’histoire biblique de Tamar, violée par son demi-frère 
Amnon, et la réaction de son frère Absalon et de leur père David. Il met en lumière le conseil 
donné à Tamar de se taire parce que l’agresseur est un membre de la famille, ce qui instaure un 
tabou lourd et destructeur. Ce silence ne protège ni la victime ni la famille, mais engendre une 
haine sourde, une colère non exprimée qui finit par exploser en violence, comme le meurtre 
d’Amnon par Absalon. Le silence ne fait pas disparaître la douleur, il la fait grandir et pourrir. Cette 
double peine est une réalité trop souvent vécue par les victimes dans les églises, où le conseil « 
tais-toi » est encore trop répandu. Ivan souligne que ce silence est une forme d’injustice qui 
empêche la vérité de sortir et la justice d’être rendue.

02 — Le pardon : un chemin personnel distinct de la justice

Le message distingue clairement le pardon de la justice. Ivan explique que le pardon est un 
processus long et difficile, un chemin de guérison intérieure qui permet à la victime de se libérer 
de la colère et de la haine qui l’empoisonnent. Cependant, il insiste sur le fait que pardonner ne 
signifie pas effacer la justice ni laisser l’agresseur impuni. Le pardon est une démarche 
personnelle entre la victime et Dieu, qui ne doit pas être imposée ni confondue avec le silence ou 
l’impunité. Ivan met en garde contre les fausses théologies qui encouragent à pardonner sans 
que justice soit faite, ce qui revient à protéger l’agresseur et à couvrir le péché au détriment de la 
victime.

03 — Le rôle des témoins et des proches : accompagner vers la 
justice

Ivan s’adresse aussi à ceux qui sont témoins ou proches des victimes. Il explique que leur rôle 
n’est pas de juger ni de faire taire la victime, mais de l’accompagner avec courage et respect vers 
la justice. Il rappelle que la justice humaine est imparfaite, que les procédures sont difficiles et que 
la reconnaissance des faits est souvent compliquée, mais que c’est un passage nécessaire pour 
protéger la victime et éviter que l’agresseur ne fasse d’autres victimes. Il insiste sur l’importance 
de ne pas laisser la victime seule, de l’écouter, de croire en sa parole, et de l’aider à porter plainte 
quand elle est prête. Ce soutien est vital pour que la vérité puisse émerger et que la victime ne 
reste pas enfermée dans son silence.
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04 — Les réalités juridiques et les défis de la reconnaissance des 
violences sexuelles

Maître Isabelle Steyer apporte un éclairage professionnel sur la définition juridique du viol et des 
agressions sexuelles, en insistant sur la complexité des situations, notamment quand la victime 
est proche de l’agresseur et que les faits sont entourés de secrets familiaux. Elle explique que la 
victime met souvent du temps à prendre conscience de ce qu’elle a subi, que la mémoire peut 
être refoulée, et que le processus judiciaire est long et difficile. Elle souligne aussi les évolutions 
récentes du droit, comme la prise en compte de la suggestion psychologique et de la surprise, qui 
élargissent la définition des violences sexuelles. Elle insiste sur l’importance d’un 
accompagnement professionnel pour aider la victime à nommer l’inacceptable, à faire un 
signalement ou à porter plainte, et pour que sa parole soit prise au sérieux.

05 — La dénonciation des fausses théologies et la nécessité d’une 
révolution dans les églises

Ivan et Maître Steyer dénoncent les théologies erronées qui ont servi à protéger les agresseurs 
en imposant le silence aux victimes, notamment la fausse idée que l’amour chrétien exige de 
couvrir les fautes pour préserver la réputation de l’église ou de la famille. Ils montrent que cette 
attitude a conduit à une hypocrisie massive et à la perpétuation des violences sur plusieurs 
générations. Ivan appelle à une révolution dans les églises, à reconnaître ces erreurs, à cesser de 
protéger la réputation institutionnelle au détriment des victimes, et à soutenir la vérité et la justice, 
même si cela implique de briser des tabous et d’affronter des réalités douloureuses. Il rappelle 
que Dieu est Dieu de vérité et que la vérité libère.

06 — L’appel à une mobilisation collective pour soutenir les victimes

Le message se termine par un appel à la mobilisation collective : proches, familles, responsables 
religieux, amis, tous sont invités à ne plus laisser les victimes seules face à leur douleur et à leur 
combat. Ivan souligne que la justice humaine est imparfaite mais indispensable, et que chacun a 
un rôle à jouer pour accompagner les victimes vers la justice, en respectant leur rythme et en 
évitant de les culpabiliser. Il mentionne aussi l’existence d’une association liée à son église, MLK 
Solidarité, qui aide financièrement les victimes dans les premières étapes de la procédure 
judiciaire. Ce soutien concret est présenté comme un prolongement nécessaire de 
l’accompagnement spirituel et moral, pour que la parole des victimes soit enfin entendue et que la 
justice puisse être rendue.
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